
CHRONIQUE DE L'ANACHRONIQUE

«J uger les hommes du passé sur les 
conséquences de leurs décisions est 
un anachronisme inadmissible. »

« Nous avons désormais assez de recul 
pour juger. »

Ces affirmations se contredisent : si le 
recul aide à juger, c’est que les événements 
postérieurs apportent une information dont 
il faut tenir compte. Elles sont si banales, 
pourtant, qu’on les entend parfois venant 
d’une même bouche. Or je les crois toutes 
deux fausses !

Le recul n’aide pas au jugement, car il 
n’y a pas de jugement en histoire, mais de 
constantes réévaluations. Avoir plus de recul 
sur un événement ne signifie pas être plus 
proche d’un jugement fondé. Chaque époque 
analyse le passé à travers ses biais propres. 
Les hommes de la Renaissance évaluaient 
autrement que nous l’Antiquité : ils avaient 
leurs préoccupations, nous avons les nôtres.

Quant à l’anachronisme, il est absurde s’il 
est brutal (« Beethoven aurait aimé Mahler »), 
mais peut être éclairant s’il est subtil (« Y 
a-t-il des aspects de Beethoven dont on sent 
comment ils ont conduit à Mahler ? »). Chaque 
acteur est pris dans un courant né avant lui et 
destiné à lui survivre. Porté par ce courant, il 
en est aussi porteur. Ainsi, se dire de gauche ou 
de droite, ce n’est pas seulement prendre des 
positions aujourd’hui : c’est se sentir héritier 
de vieilles traditions, et se solidariser avec des 
projets qui ont toutes les chances d’évoluer 
longtemps encore. Enfin – à condition de ne 
pas oublier que le concept d’économie leur est 
postérieur – pourquoi s’interdire d’analyser 
certains événements de l’Antiquité à l’aide 
de considérations économiques ?

Autoriser ou interdire l’anachronisme 
ne change rien au fait que, de toute façon, 
nul n’est jamais en situation de porter un 
jugement irrévocable.

TO BUY OR NOT TO BUY...

E n vente à l’épicerie, des fruits exo-
tiques provenant d’un pays pauvre. 
Faut-il en acheter ?

Bien sûr ! Si peu que ce soit, cela aidera 
des paysans à survivre.

Surtout pas  ! Transporter ces fruits 
gaspille de l’énergie, accroît la pollution, 
malmène l’environnement.

Bref, si vous achetez ces fruits, vous 
agissez selon votre devoir, si vous n’en 
achetez pas, vous agissez selon votre devoir.

Cette situation relève d’un phénomène 
général : quoi que vous fassiez, il se trouve 
toujours un grand principe pour démontrer 
que vous vous comportez de la façon la plus 
morale qui soit.

UNITÉS TRÈS PHYSIQUES

S i l'on mesurait encore les longueurs 
en coudées, en pieds, en brasses, 
et autres unités variant selon les 

provinces, et si la seconde était définie 
comme une certaine fraction du jour so-
laire moyen, nous ne disposerions ni de 
téléphones portables, ni d’Internet, ni de 
gps. Ces appareils exigent que les unités 
de mesure soient les mêmes partout, et 
soient d’une précision extrême. Jadis, 
paraît-il, a existé une unité de longueur 
définie comme « égale à la distance entre 
le nez du roi Henri ier d'Angleterre et le bout 
de son médium » : ce n’est pas avec elle 
qu’on aurait pu mettre au point le gps !

Pour jouir des objets technologiques, 
nous avons fait un sacrifice. Les définitions 
actuelles du mètre et de la seconde ont 
toute la précision voulue, mais elles sont 
incompréhensibles à quiconque n’est pas 
physicien. Elles nous privent ainsi d’un rap-
port primordial à ce qui nous entoure : nous 

ne le mesurons plus à partir de nos corps et 
de nos perceptions. C’est une dépossession.

On ne gagne jamais sur tous les tableaux : 
cette idée est vieille, mais la technologie 
moderne ne la rend pas caduque.

UN ABSOLU RELATIF

À Bordeaux, aux intersections des rues 
avec les voies du tram, des panneaux 
portent l’injonction : « Rouge cligno-

tant. Arrêt absolu. » Absolu ? Étrange. Les 
intersections entre rues ne sont pas munies 
d’une telle sommation : faut-il en déduire 
que l’obligation de s’arrêter au feu rouge 
y est toute relative ? Écartons cette inter-
prétation incivique ! Raisonnons plutôt en 
scientifiques. Les feux aux intersections des 
rues imposent un arrêt non pas absolu, mais 
relatif à un repère – qu’on peut supposer 
lié à la Terre. Les feux des intersections 
avec le tram, eux, imposent un arrêt absolu : 
l’automobiliste ne doit pas quitter le point 
de l’Univers où il se trouve quand le feu se 
met à clignoter.

La notion d’immobilité absolue d’un 
point dans l’Univers n’a pas grand sens, je 
crois, mais qu’importe. Si j’étais policier, je 
me ferais une joie de verbaliser un automo-
biliste arrêté à un feu rouge clignotant, au 
motif qu’il est arrêté relativement à la Terre, 
alors qu’il devait s’arrêter dans l’absolu.        n 

BLOC-NOTES
de Didier Nordon 

Imprimé en France – Maury Imprimeur S.A. Malesherbes – Dépôt légal 5636 – Mai 2014 – N° d’édition M0770439-01 – Commission paritaire n° 0917 K 82079 –
Distribution : NMPP – ISSN 0 153-4092 – N° d’imprimeur I01/189 206 – Directrice de la publication et Gérante : Sylvie Marcé.



L’environnement dans toute sa… 

biodiversité

En librairie ou sur www.deboeck.fr

La biodiversité est en plein bouleversement 
et nécessite des connaissances précises issues 
de toutes les disciplines scientifi ques pour 
aider à sa conservation. Ce livre constitue  une 
véritable référence en la matière.
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